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il était aisé de voir qu'il déconcerterait

les desseins de la sagesse mondaine. Son

père ne se proposait que d'en faire un hon-

nête homme, un homme de probité, un ma-

gistrat intègre. Dieu le destinait à quelque

chose de plus parfait ; il écouta sa voix et y
fut docile. . î. ,,
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lo. Le vénéi*able Jean Baptiste de la

Salle comprit de bonne heure la nécessité de

s'appliquer à Tétude ; voilà pourquoi il y fit

tant de progrès et se rendit par là capable

d'exécuter les grands desseins que Dieu a-

valent sur lui. - -

* 2°. 11 se fit aimer de tous ses maîtres, par

son obéissance et son attention à Luivre leurs

volontés en toutes choses. 11 devint le mo-

dèle de tous ses compagnons par son exacti-

tude à faire tous ses devoirs d'un bon chré-

tien et d'un parfait écolier. ^ *4 « ^^ n
?

3°. Les enfans doivent à son exemple ai-

mer leur école, n'y jamais manquer par leur

faute, bien apprendre leurs leçons, écouter

leurs maîtres avec respect, et étudier toujours

pour l'amour de Dieu. Tels sont des moyens


